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Émancipée, les femmes de nos jours, travaillent dans divers domaines en 
s’occupant toujours autant de tâches ménagères. Certes, aujourd'hui, la femme 
vote, travaille et s’amuse.  Elle combine avec joie son rôle de maman et d’épouse 
et tâche aussi à réussir dans son travail. Mais épuisées, certaines se révoltent en 
silence. Elles dépriment, stressent et se laissent déborder. Car en plus de leur 
boulot, elles continuent à gérer les tâches ménagères. Courses, enfants, devoirs 
scolaires, rendez-vous chez le médecin, linge, réunions de travail, de parents, de 
syndic et de professeurs... Plusieurs femmes se retrouvent épuisées mais coincées 
par une exigence sociale qui implique de travailler et de devoir gérer la maison. Le 
tout, sans la moindre reconnaissance.  
 
Le professeur Belhaj, sociologue, pense que la femme doit apprendre à 
développer un peu d’égoïsme !  “Toutes les mamans aiment leurs enfants, mais 
ceci ne doit pas les empêcher à penser un peu à leurs intérêts.  C'est ce que les 
femmes doivent faire pour réussir. C'est d’ailleurs ce que font les hommes, et 
pourtant ils aiment bien leurs enfants aussi. Ils ont tout simplement trouvé le 
moyen de déléguer... à leurs femmes. A son tour de faire la même chose, et 
pourquoi pas déléguer aux hommes ? Sachant que les femmes développent 
souvent une crise d’usurpation affective. Il s’agit du fait d’avoir du mal à confier 
ses enfants à d’autres femmes”. 
 
La véritable émancipation des femmes serait-ce donc de savoir assumer le choix 
de rester à la maison et de déléguer ses tâches ou intégrer le marché du travail ?  
Les hommes seront-ils prêts de se passer d’un salaire qui alimente la caisse 
familiale ? Et les hommes dans tout ça ?  
 
Se passer d’un revenu fixe et mensuel, voici une question qui taraude l’esprit d’un 
bon nombre d'époux qui reprochent à leurs femmes leur total investissement.  
Sont-ils vraiment prêts à se passer du salaire de leur épouse ?  Osent-ils assumer 
tous les besoins de la famille ? Et si ce n'est pas le cas, peuvent faire des 
concessions et aider leur femme dans ses tâches ménagères ?  
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Loin de vouloir adopter un discours féministe, la solution me semble être plus 
psychologique que matérielle. La reconnaissance, voici le mot magique, précise 
Mourad, 37 ans, jeune papa dont l’épouse travaille dans le domaine de la 
communication.  Il poursuit “personnellement, ma femme est un chef de projet 
dans une agence de communication et souvent elle est amenée à travailler le soir 
ou à avoir des horaires un peu décalés.  Avant l’arrivée de Salma, le problème ne 
se posait pas.  Mais à présent, et après son congé de maternité, les choses ont 
basculé.  Nous avons trouvé une solution auprès de ma belle-mère.  Certes, cela 
nous fait un grand détour chaque matin, mais c’est l’unique solution de garde 
assurée et qui nous laisse confiant”. 
Tout est question de reconnaissance, je pense. 
 
 
 

I. Compréhension : (8 points) 
 
1. Donnez un titre à ce texte 
2. Dégagez les idées clés de ce texte.  
3. Donnez la signification des termes suivants : usurpation affective, égoïsme, 

déléguer, investissement. 
  

II. Production : (12 points) 
Développez la réflexion suivante dans une rédaction structurée et argumentée : 
  
« Le travail de la femme est devenu aujourd'hui une réalité inéluctable impliquant 
l’ensemble de la famille ». Dans quelle mesure peut-on parler de l’évolution de la 
situation de la femme au Maroc sachant que les traditions constituent encore un 
frein à la modernité sociale ? 
 


